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Préambule
___________________________

Cet ouvrage de sociétal fiction raconte comment dans quelques 
décennies après notre époque actuelle s'est mise en place la 
cité nation d'Histalia, un petit territoire dans le sud de l'Afrique, 
fondé  par  une  communauté  d'hommes  et  de  femmes 
parfaitement informés, éduqués et affirmés, en un mot aboutis. 
Comment  ceux-ci  ont  entrepris,  en  commun  et  de  manière 
synergique, la mise en place d'un nouveau modèle de société 
donnant  la  primauté  aux  individus  eux-mêmes  plutôt  qu'aux 
institutions, à l'Etat et aux représentants mandatés. 

Cette communauté de gens matures, simples, anonymes, aux 
qualités  relationnelles  positives  et  puissantes,  dotée  d'une 
mentalité foncièrement saine, ouverte, positive et constructive, 
a  prouvé que de la  qualité source de l'homme dépendait  la 
qualité collective et sociétale, et inversement. C'est la synthèse 
des  raisons  et  des  choix  ayant  permis  l'unité  des  Histims 
(contraction de Homme et de «Il est temps» en anglais) qui est 
racontée dans cet ouvrage.  

Bien conscient que si utile que soit la société et le collectif, c'est 
presque  toujours  la  société  dans  ses  excès  financiers, 
académiques,  règlementaires,  moraux,  économiques,  fiscaux, 
administratifs et sécuritaires, qui pervertit l'homme et le rend 
plus  mauvais  qu'il  n'est  en  réalité.  En  cela,  la  brillante 
médiocrité  des  sociétés  modernes  basée  sur  l'argent,  la 
sacralisation  de  l'intelligence,  du  diplôme  et  de  l'élitisme, 
produit en continu une brillante médiocrité dans la mentalité 
individuelle  et  collective.  Il  semble  même  que  l'intelligence 
rationnelle, technocratique, égocentrée, en tant qu'atout social 
et allié économique apparent, soit devenue une véritable plaie 
sociétale, une maladie humaine, apportant plus de négatif  et 
d'entropie pour l'humanité que d'avenir épanoui, sain et positif, 
pour l'homme et la femme moderne.

Aussi, pour inverser cette ligne de plus grande pente menant 
directement  au  déclin  civilisationnel  des  grands  modèles 
occidentaux, les Histims  ont décidé une franche rupture avec 
l'offre  sociétale  du  début  du  XXIe siècle.  Ils  se  sont 
volontairement désengagés des principaux modèles politiques, 
républicains et monarchiques, presque tous fondés sur une
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démocratie partielle dite de système, afin de créer une nouvelle 
architecture sociétale replaçant le citoyen au centre de la cité, 
de la nation et de l'organisation collective, par le biais d'une 
démocratie dite citoyenne. 

Bien  conscients  qu'en  chaque  pays  moderne  la  domination 
politique,  financière  et  économique  était  devenue  le  premier 
grand  enjeu  reléguant  au  second  plan  la  nécessité 
démocratique  (libertés,  droits,  respect  de  l'humain...),  les 
Histims  ont  décidé  de  remettre  de  l'ordre  dans  l'esprit  des 
hommes  en  changeant  carrément  l'interface  des  priorités 
sociétales courantes (rôle et autorité des institutions, religion, 
tradition, progrès technologique, fiscalité, rapport à l'argent...).

Ils  ont  replacé  la  démocratie  citoyenne  au  centre  de  la  vie 
collective  afin  que  celle-ci  irradie  d'une  polarité  bien  plus 
positive, remettant au centre de la finalité existentielle la notion 
de démocratie ouverte, équitable, épanouie et surtout animée 
d'une  grande  qualité  relationnelle  entre  ses  membres.  Il 
s'agissait là, en fait, de restructurer, faire un reengineering de 
l'ensemble des fondamentaux conservateurs de la gouvernance 
politique,  financière,  économique,  culturelle,  religieuse, 
entrepreneuriale,  à  partir  d'une  nouvelle  culture  axée 
principalement sur l'esprit de démocratie, l'affirmation de soi, le 
biodéterminisme, la bioéconomie, en utilisant et en recyclant le 
meilleur et l'utile disponibles dans toutes les sociétés du monde.

La  création  d'Histalia  en  2054  a  permis  de  prouver  qu'en 
agissant sur de nouveaux référentiels puisés dans les tropismes 
positifs  même  de  la  nature  humaine  en  synergie  avec  de 
nouvelles  valeurs  et  purs  principes  démocratiques,  il  était 
parfaitement possible de créer une nouvelle courbe ascendante 
dans la longue histoire de l'humanité. Une nouvelle trajectoire 
évolutionnaire  qui  puisse  apporter  de  l'espérance  et  une 
motivation  existentielle  permanente  en  misant  sur 
l'aboutissement  de  l'homme  dans  une  polarité  délibérément 
positive des conditions humaine, citoyenne et sociétale.

Un  enjeu  fantastique  qui,  d'abord  perçu  comme  une 
utopie d'aujourd'hui, est devenu peu à peu la réalité de 
demain  grâce  au  New  Citizen  Act,  la  constitution 
politique et philosophique des Histims !
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Chapitre I
L'aventure des Histims
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Il était une fois en 2054

Alors  que  tous  les  influents  et  élites  du  monde  entier 
s'acharnaient à défendre en vain par de subtiles démonstrations 
d'intelligence,  de  communication  et  de  raisonnement,  leurs 
modèles de société devenus obsolètes... 

Alors que la politique et la religion avaient perdu le combat des 
idéaux auprès des classes médianes et continuaient malgré tout 
à s'accrocher à leurs conservatismes, pouvoirs et intérêts...

Alors  que  la  domination  écrasante  de  l'économie  et  de  la 
finance tirait les ficelles en exerçant un vrai pouvoir d'influence 
nocif sur l'homme de la rue et la gouvernance des Etats... 

Alors  que  seules  les  contraintes  énormes  d'obtention  et  de 
conservation d'un niveau de pouvoir d'achat suffisant avaient 
totalement plombé le rêve d'un avenir pleinement démocratique 
au sein de toutes les générations... 

Alors  que  la  dictature  des  médias  avait  réussi  à  détenir  un 
pouvoir  de vie  ou de mort  sociale,  et  même de réussite  ou 
d'échec économique sur la vie d'autrui, en mettant en lumière 
ou en projetant de l'ombre... 

Alors que chacun passait la majeure partie de son existence à 
se conformer le mieux possible aux attendus et aux exigences 
du système, de la plus tendre enfance jusqu'à la fin de sa vie, 
en s'estimant heureux d'être en bonne santé, d'avoir un emploi, 
de disposer d'un minimum de pouvoir  d'achat permettant de 
consommer, se loger, s'équiper, épargner, voyager...

Alors  que  l'humanité  s'enfonçait  globalement  mais 
régulièrement sur la pente dure du déclin civilisationnel aussi 
bien sur le plan culturel, institutionnel que socioéconomique... 

Alors  que  les  gens  étaient  devenus  de  parfaits  clients-
contributeurs  du  système  et  non  plus  de  vrais  citoyens 
décideurs à part entière...

Alors que la plupart des pays occidentaux s'enlisaient dans une 
démographie plombée par une masse importante de vieux aux 
attentes sécuritaires schizophréniques... 
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Alors  que  l'Asie  et  le  Grand  Moyen-Orient  étaient  secoués 
régulièrement  par  des  crises internes animées par  des actes 
terroristes et par des masses mécontentes sans avenir serein... 

Alors que le Grand Moyen-Orient était constamment déstabilisé 
par des luttes intestines et conflits religieux d'un autre âge... 

Alors  que  des  tentatives  ciblées  d'usage  nucléaire  avaient 
éradiqué  des  populations  locales  entières  notamment  au 
Pakistan, en Inde, en Iran, en Corée du Nord... 

Alors  que  la  frustration,  la  privation  et  l'humiliation  dans 
beaucoup de pays d'Asie avait engendré de nombreux conflits 
locaux souvent dans les grandes mégapoles... 

Alors que les pays d'Amérique du Nord et du Sud avaient réussi 
malgré tout à produire un modèle de citoyenneté transculturel 
arbitrant mieux que les autres les différentes crises à partir de 
leurs immenses territoires et ressources naturelles face à une 
pauvreté urbaine grandissante et violente... 

Alors que la plupart des nations n'en finissaient pas de décliner 
lentement mais irrémédiablement sous la pression fiscale et la 
charge  pondérale  des  procédures,  règlements  et  autres 
processus industriels orientant l'offre et la demande des jeunes, 
des actifs et des inactifs...

Alors  que  les  cycles  de  consommation,  amplifiés  par  une 
industrie  favorisant  l'obsolescence programmée de nombreux 
équipements,  avaient  ruiné  prématurément  de  nombreuses 
ressources  terrestres  et  organisé  le  saccage  méthodique  de 
l'environnement, la pomme (planète terre) devenait carrément 
pourrie de l'extérieur avec de multiples effets collatéraux nocifs 
dans tous les recoins du monde... 

Alors  que  de  nombreuses  catastrophes  naturelles  s'étaient 
additionnées  violemment  sur  l'ensemble  de  la  planète 
(éruptions  volcaniques,  inondations,  tremblements  de  terre, 
tsunami,  sécheresse,  stress  météorologique)  créant  un  peu 
partout des zones instables... 

Alors que dans presque toutes les nations les classes médianes 
bien éduquées, bien formées, bien diplômées, bien soignées,
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étaient devenues des vaches à lait fiscales à haut rendement 
productif mais aussi fortement addictes au confort et gavées de 
technologies high tech comme les malades de médicaments... 

Alors  que  la  vie  quotidienne  était  devenue  de  plus  en  plus 
structurée,  contrôlée  et  surveillée  dès  le  plus  jeune  âge  et 
jusqu'à la retraite, laissant croire à une relative liberté de choix 
et d'existence... 

Alors  que  la  finalité  existentielle  du  plus  grand  nombre  de 
ménages  était  d'obtenir  un  niveau  de  vie  suffisant,  en 
contrepartie d'une survie encadrée par les standards industriels 
de l'équipement moderne dans le cadre d'une consommation 
fortement «markétée», le tout coincé entre les règles rigides du 
déterminisme  socioéconomique  dans  lequel  chacun  devait 
occuper une place au sein et au service du système... 

Alors que les multinationales et la grande finance tiraient sans 
état d'âme les ficelles de la vie publique et privée en agissant 
sur  les  leviers  de  l'argent,  des  ambitions  personnelles,  de 
l'emploi, de l'offre technologique, des crédits et endettements, 
aliénant la destinée des populations à leurs vues et ambitions...

Alors  que  les  commandes  de  l'Etat  et  ceux  des  régimes 
politiques en place étaient, en fait, aux mains d'une kyrielle de 
technocrates usant et abusant de marketing politique afin de 
faire passer leurs réformes et leurs contraintes budgétaires... 

Alors  que  la  vie  de  beaucoup  de  gens  était  animée  d'une 
grande  dose  de  stress,  de  virtualité,  d'artifices  et  de 
superficialité, ballotée de crises en crises aussi bien politiques, 
qu'économiques, sanitaires, sécuritaires, environnementales...

Alors que bien au-delà des multiples initiatives et  promesses 
politiques très minoritaires provenant de partis extrémistes, ce 
sont  presque  toujours  les  femmes  actives  et  les  jeunes 
étudiants qui ont eu, à eux seuls, le vrai courage de s'opposer 
aux systèmes en place et cela, sans l'appui de la plupart des 
hommes qui n'ont fait que relayer les règles en vigueur...

Alors qu'un grand désabusement citoyen s'était installé face aux 
harangues  et  autres  discours  démagogiques  des  politiques 
devenus ringards pour le citoyen éduqué...
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Alors que tous les grands médias avaient perdu leur crédibilité 
en matière de vigie sociétale et d'information neutre et utile...

Alors que plus globalement les sociétés modernes avaient perdu 
le sens des vraies valeurs et de l'essentiel pour ne s'accrocher 
qu'à  l'actualité,  au temporel,  au superficiel,  à  l'artificiel,  à  la 
virtualité, à la brillance apparente et à la norme collective...

Alors...

Les  Histims,  une poignée de citoyens  adultes  parmi  les  plus 
affirmés,  épanouis,  équilibrés,  instruits,  humanistes  de  la 
planète,  disposant tous d'une belle qualité d'âme fondée sur 
l'ouverture  d'esprit,  la  tolérance,  l'autonomie,  l'offensivité 
solidaire dans l'action, ont décidé de se regrouper en 2054 pour 
vivre ensemble de nouvelles règles démocratiques en rupture 
totale avec l'emprise conservatrice des régimes et des systèmes 
en  place.  Ils  ont  créé  la  première  cité-nation  d'Histalia 
réunissant, pour la première fois dans l'histoire de l'humanité, 
une communauté d'hommes et de femmes aboutis. 

La  création  d'Histalia  qui  fut  suivie  ensuite  par  d'autres 
initiatives du même genre sur  d'autres territoires  a consacré 
une nette rupture civilisationnelle. Celle-ci n'a pas été le fruit 
d'un  ras-le-bol  révolutionnaire  épidermique  ou  d'un  xième 
mouvement New Age mais le produit d'une volonté mûrement 
réfléchie, décidée à apporter une vraie réponse métasociétale 
en adéquation avec les attentes de l'homme et de la femme 
libre  du  monde  moderne.  Il  s'agissait  de  prouver  par 
l'implication active de certains et malgré l'hostilité de beaucoup 
d'autres, qu'existaient des voies complètement évolutionnaires 
en contre-mesure directe du déclin civilisationnel, de ses fiascos 
sociaux,  économiques,  politiques,  organisationnels  et 
humanistes.

En fait,  toute l'aventure des Histims a été de prouver 
qu'en agissant sur l'affirmation qualitative de l'individu, 
sur les principes et valeurs démocratiques, ainsi que sur 
la détermination engagée à les mettre en oeuvre, tout 
le reste était relatif, perfectible, sinon futile et vain !
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Le début chaotique du IIIe millénaire

Alors que dans la plupart des pays occidentaux régnait depuis 
la fin des années 2000 une crise financière puis économique de 
grande ampleur, la déliquescence des systèmes nationaux s'est 
progressivement  propagée  sous  l'emprise  «métastasique» 
nocive et toxique d'un quadruple conservatisme moral, culturel, 
capitalistique et religieux.

Malgré  des  structures  sociétales  apparaissant  solides  et  bien 
organisées,  le  puzzle  des  nations  formant  l'OCDE  et  les 
nouveaux  pays  émergents  s'est  rapidement  craquelé  par 
l'incapacité des Etats à s'entendre sur un objectif commun. Une 
série d'erreurs magistrales directement imputables aux leaders 
politiques, technocrates, financiers et économiques, qui se sont 
montrés incapables de redresser la barre en s'enfonçant chaque 
année  un  peu  plus  dans  un  cycle  à  l'envers  favorisant  la 
déstructuration  sociale.  Malgré  une  formidable  propagande 
politique et une surenchère constante dans l'offre technologique 
destinées  à  donner  le change et  créer  de la  confiance dans 
l'opinion publique,  des crises multiples se sont régulièrement 
succédées  montrant  la  totale  incapacité  des  systèmes 
traditionnels  à  redresser  la  barre  de  manière  durable  en  ne 
sachant pas se réformer utilement de l'intérieur. 

Bien que jamais admis par leurs dirigeants et élus plus motivés 
par leur ambition personnelle, les avantages de leur fonction et 
la sécurité financière qui en découlait, tous les systèmes dits 
républicains, modernes et/ou démocratiques étaient comme de 
vieux immeubles relookés et consolidés en permanence. Ceux-ci 
étaient, en réalité, complètement rongés de l'intérieur par des 
structures  hiérarchiques  dépassées,  des  rapports  de  force 
constants  entre  décisionnaires  et  exécutants,  par  une 
concurrence effrénée à survivre d'abord pour soi, par l'action 
toxique  de  minorités  influentes  mais  aussi  et  surtout,  par 
l'impossibilité de sortir la tête de l'eau, retenue par un maillage 
étroit  de pratiques conservatrices hautement procédurières et 
coercitives. 

Alors que l'individu s'était habitué à vivre et survivre dans le 
stress  permanent,  la  résignation,  ainsi  que  dans  des 
automatismes de petites joies et satisfactions courantes issues 
du travail, du couple, de la famille, des amis, des loisirs et de
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certaines  addictions,  chaque  système  en  place  était  plongé 
dans une sorte de schizophrénie à vanter l'acquis et l'existant, 
tout  en appuyant  encore davantage  sur  la  tête  de ceux  qui 
étaient  à  la  marge  ou  en  difficulté,  comme  en  entretenant 
volontairement de grandes fractures sociales au sein du peuple, 
en valorisant les élites et en protégeant les intérêts des plus 
riches. 

Au fil des décennies et notamment à partir des années 2010, la 
cristallisation négative a peu à peu atteint son paroxysme dans 
l'atrophie de la micro puis de la macro économie, laissant les 
rênes  du  monde  aux  plus  riches  et  à  leurs  supplétifs 
technocratiques et politiques. La complexité du monde moderne 
était  telle,  qu'elle  avait  produit  une  inertie  sociétale  sans 
précédent  créant  de  nombreux  paradoxes  empêchant  les 
peuples, les Etats et l'humanité toute entière, d'avancer droit et 
de manière évolutionnaire.

Tout  était  devenu  lourd,  lent,  petit  dans  l'action,  freiné  par 
d'innombrables obstacles, aussi bien dans les organisations et 
institutions que dans l'esprit des gens. Malgré des réformes de 
surface, la machine administrative et technocratique associée à 
la  pesanteur,  à  la  rigidité  des  méthodes  en  place,  à  la 
préservation  des  pouvoirs  politiques  et  aux  grands  intérêts 
particuliers, s'est montrée incapable de redresser la barre du 
déclin programmé sinon à le stabiliser. Au lieu de s'ouvrir et de 
réformer  par  le  «haut»  de  droits  nouveaux  favorisant 
l'autodiscipline tolérante, l'esprit de responsabilité, les initiatives 
incitatives  et  proactives  en  faveur  du  changement,  les 
gouvernances  successives  se  sont  entêtées  à  protéger  leurs 
modèles de référence en les durcissant constamment. 

Une  sorte  de  fuite  en  avant  politique,  décisionnelle  et 
sécuritaire,  ayant  pour  principal  objectif  la  conservation  «en 
bon père de famille» des fragiles équilibres au sein de la société 
civile  afin  d'éviter  d'être  tenues  pour  responsables  de  toute 
forme de dégradation objective pouvant mener à l'exclusion du 
système et/ou noircir l'image personnelle des gouvernants. 

Bien triste tout cela, sauf pour les élites de la nation, les 
collaborants  et  tous  les  technocrates  servants  du 
système,  ayant  pris  l'habitude  de s'épanouir  dans  de 
telles conditions !
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